
Mardi 21 avril 2020 [tard dans la soirée] 

Préparez votre oui. Je vous l’ai dit : Je viendrai par surprise et
nul ne connaît ni le temps ni le lieu ni l’heure, mais il s’approche.

Nettoyez vos demeures avant que le temps ne s’arrête, pour un
temps du oui à votre Dieu et Seigneur. Ô, Mes petites cités aimées,

préparez-vous dans le silence. Je viens bientôt, Mon bientôt
de votre temps maintenant. Ne manquez pas le rendez-vous. 

[LE SEIGNEUR]  Je t’attends le Cœur battant, viendras-tu M’entendre et
M’écouter en ces temps ? Pourquoi pleures-tu ? Pourquoi ton cœur gé-
mit-il ? N’es-tu pas heureuse de Mon retour ?
Je viens bousculer toutes vos certitudes, jeter à terre vos anéantisse-
ments, ouvrir devant vous le chemin de la Lumière et vous mener par
les sentiers abrupts à la Lumière éternelle. Je ne désire pas la mort de
l’enfant mais la vie ! Moi Je viens chercher ceux qui M’aiment, épouser
ceux qui Me fuient en leur montrant la voie et montrer aux aveugles le
scandale de leurs erreurs. Mon Cœur est triste de voir tant de Mes en-
fants succomber sous le joug du Malin. Vous aurais-Je prévenus en
vain ? Si peu encore s’éveillent que Mon âme est troublée, oui, troublée
devant encore tant d’incrédulité.

Une épaisse fumée noire envahit le monde et elle ne cesse de croître et
croître encore. Oserez-vous vous agenouiller devant l’Infidèle et lui offrir
vos manteaux en guise de tapis rouge ? 
Que ferez-vous demain, si demain vient ?
J’attends de vous un regard, un repentir franc et sincère, une conver-
sion complète de vos cœurs. J’attends, viendra-t-elle cette conversion ?
Le temps est court, la moitié d’un temps et si peu, si peu prennent la
voie du salut. Devrai-Je user de Ma justice avec fracas ou pourrai-Je
espérer encore de vous un retournement de vos cœurs ? Ô, si vous sa-
viez comme Mon Cœur souffre et souffre encore ! Vous Me donnez tant
d’agonie. Vos yeux se sont fermés, vos cœurs encore sont des pierres je-
tées pour M’écraser et vos paroles encore profèrent des blasphèmes.

Vous avez été prévenus, mais vous avez continué la descente. Ne savez-
vous donc pas que Ma Parole est Toute-Puissance, que d’un seul revers
de la main Je peux arrêter le temps, immobiliser votre terre ? Enten-
drez-vous Mon Cœur qui crie Sa soif de vous retrouver, Sa soif de vous
nourrir de Mon lait et de vous oindre de Ma Parole d’amour ? J’ai encore
des torrents de Miséricorde à vous donner. Saurez-vous entendre l’appel
dans le silence du monde ? Saurez-vous faire un retour en vous-mêmes
et venir Me visiter, Moi qui habite aux eaux de votre devenir ? Combien
de  temps devrai-Je  vous  attendre ?  Ne voyez-vous pas  que  le  temps
presse et presse encore ? Ô, revenez à Moi de tout votre cœur, revenez à
Moi de cœur et d’âme !
Venez et ne rebroussez pas chemin ! L’enclos est ouvert, J’y ai mis Mes
gardiens pour vous protéger et  Mes chantres pour vous apprendre à
psalmodier la Gloire du Très-Haut. 
Ne laissez pas vos cœurs se faner ni vos âmes se dessécher à l’approche
du grand vent brûlant qui vient. Il y aura le Vent qui bat des ailes et le



vent qui assèche et paralyse. N’entrez pas dans le second qui vous per-
dra mais prenez le Vent ailé qui de l’Orient viendra bénir vos cités.
C’est donc dans le silence que vous recouvrerez la vue, dans le silence
de l’écoute qui doucement vous enseignera et vous mènera dans Mes
pas. Ne désespérez pas mais ouvrez vos cœurs. 
Le vent du silence est le Vent de l’Amour qui sans bruit frappe à votre
porte, pour vous inviter à  Le suivre. Venez à l’Amour et l’Amour vous
mènera à la fournaise éclatante de Son Cœur pour vous baptiser en Son
amour et vous relever des miasmes de vos péchés.
Venez à l’Amour et vous découvrirez le chemin de  vie écrit pour tout
homme qui de volonté bonne pare son cœur afin qu’il soit mené à la Lu-
mière du Mien. J’ai soif encore et encore de Me donner à vous mais si
peu, si peu M’ouvrent leurs cœurs pour que Je vienne y faire Ma de-
meure !
Ô,  comme Mon  Cœur est  lourd et  douloureux en ces temps qui  ré-
sonnent de la trompette !

Serez-vous surpris de Ma venue ? Vous trouverai-Je attentifs à Ma Pré-
sence ou perdus dans les méandres de vos vies désordonnées ? De toute
façon, Mon temps sera pour vous tous un temps d’arrêt, Je viendrai par
surprise vous visiter, tous et chacun en un même temps et votre temps
s’arrêtera  et  vous  serez  devant  Moi.  Que  ferez-vous  alors ?  Préparez
votre oui. Je vous l’ai dit : Je viendrai par surprise et nul ne connaît ni
le temps ni le lieu ni l’heure, mais il s’approche. Vos cités auront-elles
l’éclat de la lumière ou la sombre lueur des ruelles morbides et enténé-
brées ?

Nettoyez vos demeures avant que le temps ne s’arrête, pour un temps du
oui à votre Dieu et Seigneur. J’ai soif de vous trouver tous attentifs à Ma
venue, désireux de Me rencontrer, prêts à recevoir Ma sanction d’amour,
car Je suis amour mais sévérité aussi quant à vos nombreux péchés qui
défigurent et assombrissent vos demeures. 
Ô,  Mes petites  cités  aimées,  préparez-vous dans le  silence.  Je  viens
bientôt,  Mon bientôt  de votre temps maintenant.  Ne manquez pas le
rendez-vous. 
Ma  main  tendue  vous  montre  le  chemin.  Criez  haut  et  fort  en  vos
cœurs : «Amen, amen, viens, Seigneur Jésus !» et Je M’emparerai de vos
demeures pour les mener au Vent nouveau. Oui, l’Esprit descendra et
soufflera sur vous et vous aurez à répondre de toutes vos actions et ce
sera dans un cœur à Cœur que se fera l’union.
Ma sévérité viendra-t-elle vous prendre par surprise ? Je châtierai celui
qui aura pris la voie de traverse avec une volonté ferme et absolue, mais
Mon châtiment est juste et équitable.
Moi seul connais vos chemins, les sentiers délabrés de vos cœurs, les
secrets jalousement gardés, la beauté comme la laideur. Je viens pour
chasser la laideur et purifier vos cités du péché qui y pullule. Vous en
Moi, Moi et vous, en face à Face.
Ce sera un duo d’amour ou un duo de combat mais cet instant de vie-
là, ne le ratez pas, préparez-le, soyez prêts afin de n’être pas pris au dé-
pourvu. Soyez comme les vierges sages qui ont su garder leurs lampes
allumées1.

1) Cf. [Mt 25, 1-13]



Je l’ai toujours dit, Je viendrai comme un voleur, non pour vous sur-
prendre  mais pour vous aimer  mieux encore ;  si  Je vous vois  à  Ma
tâche, quel ravissement alors en éprouverai-Je et Je vous mènerai  à
Mes côtés vous ouvrir les portes de la grande Cité.

Ô  Mes  enfants  aimés,  soyez  prêts,  soyez  toujours  prêts !  Veillez
constamment. Priez sans cesse, le cœur ouvert aux réalités d’en-Haut !
Avez-vous compris ? Le temps est court et l’Amour vient ! Serez-vous sur
le pas de la demeure, le flambeau à la main et le cœur en farandole ?
Ô,  comme Il me tarde de venir vous visiter, de venir comme un voleur
chercher Ma part de récompense et de vous trouver prêts à la tâche ! 
Comme Il me tarde de vendanger Mes cités ! Je presserai l’huile de vos
cœurs pour en extraire l’essence, vous recevrez l’onction et vous en se-
rez renouvelés.

Que celui qui M’entend Me suive et qu’il mette ses pas dans les Miens,
ainsi il ne se trompera pas de chemin et même dans la pénombre,  il
marchera droit vers la Lumière. 
J’attends Mes enfants, Je les invite à Me suivre et Je boirai du vin de la
vigne avec eux et tous seront renouvelés pour entrer en la nouvelle De-
meure. Oui, ils seront lys de beauté ceux qui M’auront suivi, acclamé,
défendu et  servi.  De  robes  blanches  Je  les  vêtirai  et  ils  marcheront
pieds-nus sur l’unique sentier vers la Cité Sainte.
Ô, comme ils seront beaux, Mes aimés, comme ils seront resplendis-
sants ! Une grande lumière les guidera, ils seront oints de Mon Esprit et
ils avanceront en chantant des cantiques et leurs voix embelliront les
Cieux et la terre sera purifiée, nouvellement née, au son des trompettes
et des chants de joie. 
La purification annoncée, ne craignez ni le jour ni l’heure, mais prépa-
rez vos demeures afin de n’être pas surpris.
C’est dans le chant de l’Amour que le cœur exulte et dans le champ de
bataille que la victoire naît toujours. Avancez, armées de la terre, avan-
cez et criez haut et fort votre appartenance à votre Roi, car il vient, le roi
de la terre qui veut tout chambouler,  mais il  est roi  d’en-bas et son
règne n’aura que peu de temps.
Vous, préparez-vous. Habillez-vous de l’armure du combat et, l’épée à la
main, élevez la lame pour trancher et ôter le mal qui dans sa fureur
bondira et bondira encore ! N’ayez crainte de trancher, il vous faut rem-
porter la victoire et mettre sous vos pieds le vil serpent qui infeste vos
cités.
Vous vaincrez par la prière.
Vous vaincrez par l’épreuve.
Vous vaincrez par le sang.
Et le grand Roi viendra, qui rebâtira la grande cité et lui redonnera le
drapeau des deux Cœurs Unis.
Criez victoire en vos cœurs.
Gardez prière et force.

Mes petits cœurs croisés, jamais ne cessez d’aimer et vous verrez venir
sur les nuées Celui que vous attendez.
Ô enfants, faites entendre vos suppliques et que vos prières d’amour dé-
chirent les Cieux afin que le Vaisseau de Lumière vous enlace tous en-



semble et  vous mène aux confins du  Ciel !  Exultez,  criez  de  joie,  le
temps est proche et proche est votre libération.

Ô joie immense, joie sans fin, joie infinie ! Que toutes vos demeures ne
soient plus que joie car la Joie a pris les commandes de chacun de vos
cœurs !
La poussière de la fumée de Satan ne pourra atteindre la joie profonde
qu’en vos cœurs Je dépose en ces temps du combat de la Bête, du faux
prophète et du Menteur. 
Soyez forts, gardez courage ! J’ai vaincu la Mort, vous aussi vous vain-
crez ! 
Alléluia en les cœurs !

J’ai relu et j’ai demandé :

[Christine] Jésus, qu’est-ce à dire ? Est-ce bientôt ?

[LE SEIGNEUR] Ne dis rien, prends et médite. Ne doute pas, Je parle en le
cœur donné. Cela ne t’appartient pas mais M’appartient à Moi. 
Je fais de toi un scribe. En Ma Lumière, invisible pour toi, retranscris
les mots, travaille à ta tâche, accomplis la demande. C’est Moi qui élève
le rien que tu es car de toi-même tu ne peux rien.

[Ch] C’est vrai, je ne peux rien et je Te rends grâce, moi qui ne suis que
nullité, petit instrument d’infortune pour Toi qui me hisses au haut du mât
de Ton amour.

[LE SEIGNEUR] Oui, tu verras l’Étoile en le cap de Mon Sacré Cœur et tu
exulteras car Ma joie sera ta joie et  ta joie sera Mienne aussi.  C’est
d’amour que la glaise est formée et le Cœur ouvert incendie d’un feu glo-
rieux celui de Ses enfants.
Mets-toi à l’œuvre pour Mon Œuvre. Y a-t-il de plus belle œuvre que
d’accomplir l’Œuvre que Je te demande ? Je sais que ton âme exulte et
que ton cœur chante de joie. Reste dans l’ivresse de Ma Présence car Je
le désire ainsi et tu graviras la montagne de ton Seigneur, les sandales à
la main, car nul ne peut franchir le sentier sans se dévêtir de l’ancien et
c’est pieds nus sur la terre sacrée que l’homme se doit d’avancer. Le pe-
tit homme gravira le chemin, le cœur en bandoulière, dans les larmes
amères parfois et dans les larmes de joie d’autres fois. Il lui sera deman-
dé beaucoup d’anéantissement et de renoncement, mais celui qui re-
nonce trouve en lui la voie du Salut qui lui est montré et il ouvre le sen-
tier à tous ceux qui un jour emprunteront le chemin donné.
Jamais ne faiblis, la faiblesse n’est pas du Royaume et l’épée de la vic-
toire, c’est ton cœur ouvert pour venir au Mien transpercé pour vous,
pour vous nourrir du Sang de la divine Vigne.
Aime tes frères et tes sœurs comme J’aime Mes enfants. Aime et par-
donne comme l’Amour est pardon car l’Amour est Lumière.

Soyez tous des petites lumières, dans le ciel ombragé de vos vies, afin
d’éclairer les pas de ceux qui marchent dans les ténèbres. 
Sachez-le : dans le silence, dans les ténèbres, dans les lourdeurs, dans
les pesanteurs du monde, JE SUIS est là qui marche à vos côtés et sou-



tient vos pas. Avancez, libres et confiants, vers le chemin de la Pâque
annoncée. Je vous oins tous de Ma divine et sainte Protection. Je vous
oins tous de Mon Précieux Sang, enfants aimés de Mon Cœur. 

Bien-aimés, levez-vous et marchez, la route est longue encore. Marchez
de nuit pour n’être pas surpris et marchez dès l’aurore pour n’être pas
essoufflés par la brûlure du soleil qui n’aura de répit aucun. Prenez le
bouclier de la sagesse et vous verrez les gardiens sur votre chemin.
Gardez prière, gardez joie, gardez foi.

[Ch] … mais pourquoi, pourquoi ?

[LE SEIGNEUR] Il n’y a pas de pourquoi, obéis, sois dans l’abandon. Aban-
donne tout et suis-Moi.


